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liées à la dépression (Fortin, et al., 2004; Gagné & Marcotte, 2010; Gagné, et al., 2011; 

Quiroga, 2008; Quiroga, et al., 2006) et à la délinquance (Farmer, et al., 2003; Fortin, et 

al., 2004; French & Conrad, 2001) comme facteurs de risque lié au décrochage scolaire. 

Effet modérateur de la victimisation et de l'intimidation sur le lien entre les 

troubles de la conduite et le risque de décrochage scolaire 

La quatrième hypothèse suggérait que l'implication dans l ' intimidation, comme 

victime ou intimidateur, modère le lien entre les troubles intériorisés et extériorisés de la 

conduite et le risque de décrocher. Les régressions linéaires hiérarchiques ont montré 

que les troubles intériorisés et extériorisés ont un lien positif avec le risque de 

décrochage scolaire. Par contre, contrairement à ce qui était attendu, aucun résultat 

impliquant le fait d'être victime et/ou intimidateur n'a été significatif. Cela montre que 

la victimisation et l'intimidation n'agissent pas comme modérateur dans le lien entre les 

troubles de la conduite et le nsque global de décrochage scolaire. L 'analyse de la 

littérature portait pourtant à crOIre à une association, compte tenu des variables 

similaires entre les deux problématiques et l ' impact de l ' implication dans l ' intimidation 

sur les aspects scolaires du cheminement d'un élève. Cela est peut-être explicable par le 

fait qu'un élève qui présente des troubles de la conduite (intériorisés ou extériorisés) est 

déjà à risque de décrochage scolaire, donc la victimisation et l ' intimidation (qui amène à 

adopter des conduites intériorisées et extériorisées) ne viennent pas augmenter ce risque. 

Ce qui semble donc en cause, ce sont les troubles de la conduite qui s'exprime dans 
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l'intimidation et non l' intimidation en soit. En ce sens, une étude réalisée en Afrique du 

Sud qui a évalué le lien entre le fait d' être impliqué dans l' intimidation comme victime, 

intimidateur et au double-rôle et le décrochage scolaire avait démontré que seulement les 

garçons étant au double-rôle ont eu davantage de décrochages scolaires (Townsend, et 

al. , 2008). D' un autre côté, une étude a associé l'augmentation de l' intimidation à 

l'augmentation du décrochage scolaire (Cornell, et al. , 2013). Par contre, Cornell et al , 

ont utilisé l' intimidation et le charnai liage comme variable comparativement à la 

présente étude qui a utilisé la victimisation et l' intimidation. 

Par contre, en analysant non le risque global, mais chacune des sous-échelles servant 

à évaluer ce risque, les résultats ont démontré un effet modérateur pour une des 

composantes du risque de décrochage: l' implication parentale. En effet, en ce qLII 

concerne l' implication parentale, c' est pour les troubles extériorisés de la conduite que 

l' effet modérateur se produit. Les analyses de régression démontrent que la victimisation 

agit comme modérateur dans le lien entre les troubles extériorisés et l'implication 

parentale. Cependant, l' analyse de régression servant à vérifier le sens que prend l'effet 

modérateur révèle que c' est le fait de ne pas être victime qui met en évidence un lien 

significatif entre les troubles extériorisés de la conduite et l' implication parentale. Cela 

signifie que si un élève n' est pas victime d ' intimidation et présente des troubles 

extériorisés (délinquance et agressivité) il aura des parents moins impliqués dans les 

activités reliées à l' école que s' il était victime d'intimidation. Ce résultat n' était pas 
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attendu et est difficile à expliquer. Cependant, il pourrait être expliqué par le fait que les 

victimes ont déjà une implication parentale faible donc le fait d'adopter des troubles 

extériorisés de la conduite n'affecte pas l' implication de ses parents dans les activités 

reliées à l' école puisqu' ils ne sont déjà que très peu impliqués. Comme vu dans 

l' examen de la littérature, les victimes ont tendance à provenir de familles qui apportent 

peu d'encadrement, d'encouragement et de support (Cassidy, 2009; Onder & Yurtal, 

2008). Donc, la victimisation pourrait n' avoir aucune influence sur le lien entre les 

conduites extériorisées et l'implication parentale comparativement à un élève qui n'est 

pas victime. Dans ce cas, le fait que l'élève qui s' engage dans des conduites 

extériorisées ne soit pas une victime d'intimidation semble amener les parents à 

diminuer leur niveau d' implication dans les activités touchant l'école comme l' aider, 

manifester de l'intérêt envers ce qu ' il fait et prendre plaisir à en parler ensemble. Peut­

être qu'à ce moment les parents sont préoccupés par autre chose (problèmes familiaux, 

préoccupations et difficultés personnelles) ou sont-ils préoccupés par les comportements 

extériorisés de leur enfant ce qui impliquerait une énergie investie dans autre chose que 

les activités touchant l' école (inquiétude, critique, ... ). Toutefois, même si cet effet 

modérateur est ressorti dans les analyses, il est important de relever que le coefficient de 

signification est plutôt faible . Les régressions linéaires hiérarchiques n'ont pas montré 

d'effet modérateur pour la supervision parentale, les aspirations scolaires, l'attitude 

envers l' école et la réussite scolaire. 
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Les résultats de ce mémoire ne soutiennent pas l 'hypothèse qui voulait que la 

victimisation ou l'agression dans l' intimidation soit modératrice dans les liens entre les 

troubles intériorisés ou extériorisés de la conduite et le risque de décrochage en rendant 

l'élève plus à risque de décrocher. Les élèves victimes et les élèves qui intimident sont 

associés à des variables personnelles, sociales, familiales et scolaires similaires à celles 

liées au risque de décrochage et adoptent des conduites intériorisées et extériorisées. Les 

conduites intériorisées et extériorisées sont associées au risque de décrochage scolaire. 

Aussi, comme vu dans les analyses anova, prises individuellement, les victimes 

fréquentes sont plus à risque de décrochage que les non-victimes et les agresseurs 

occasionnels et fréquents sont plus à risque de décrochage que les non-agresseurs. 

Cependant, la victimisation et l'agression n'ont pas d ' influence sur les liens entre les 

troubles intériorisées/extériorisées de la conduites et le risque de décrochage scolaire. 

Cependant, ces troubles de la conduite peuvent, entre-autre, s'exprimer dans la 

problématique de l' intimidation. 

Conséquences et retombées possibles 

De façon générale, ce mémoire a permis de documenter davantage la situation de 

l' intimidation et du risque de décrochage scolaire au Québec. Ce sont deux 

problématiques actuelles qui préoccupent les décideurs et les intervenants des milieux 

scolaires compte tenu des variables inquiétantes qui y sont associées. Il apparaît 

important de relever que cette recherche se distingue par l' aspect original et relativement 

nouveau du sujet à l'étude. Très peu de recherches ont étudié les liens et associations 



116 

entre l'implication dans l'intimidation et le risque de décrochage scolaire. Comme 

mentionné dans l'examen de la littérature, deux recherches semblent avoir exploré ces 

questions (Cornel et al. , 2013 ; Townsend, et al. , 2008). Toutefois cette étude se distingue 

de ces recherches puisqu' elle est la seule qui cherche à documenter le rôle de la 

victimisation pure et de l ' intimidation pure en excluant les élèves au double rôle. Aussi , 

comparativement à l ' étude de Townsend et al. , ce mémoire cherche à explorer les 

associations à faire avec l' intimidation seulement, et non le chamaillage, dans un soucis 

de distinguer cette problématique des simples disputes entre amis. Cette recherche se 

distingue aussi par le fait qu ' elle met en évidence les liens entre les deux problématiques 

principales et les troubles intériorisés et extériorisés de la conduite vécus par les élèves 

au début du secondaire. Inclure les troubles de la conduite dans les analyses semble être 

important puisqu' ils sont en lien avec l' intimidation ainsi qu ' avec le décrochage 

scolaire. De plus, cette recherche est la première à s'intéresser à ces questions auprès 

d'une population québécoise. Les résultats permettent de documenter la prévalence du 

risque de décrochage scolaire et de l' intimidation avec une population québécoise de 

niveau secondaire un et deux. 

Ce mémoire apporte une particularité dans le fait que le genre n' a pas démontré 

apporter une différence significative dans les problématiques (Victimisation, 

Intimidation, Risque de décrochage). Cela laisse croire que le fait d'être un garçon ou 

une fille n' est pas associé significativement à ces problématiques. Cette situation est 
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sensiblement nouvelle puisqu'à l'habitude, la documentation scientifique parle de 

différence plus marquée entre les genres. Il est aussi encourageant de constater une 

prévalence plus faible d' élèves à risque de décrochage que celle rapportée dans des 

recherches antérieures. Cela laisse croire à de possibles impacts positifs des orientations 

et interventions faites en milieu scolaire. Toutefois, aucune interprétation hâtive de ces 

données ne doit être faite . Il serait cependant intéressant de faire des études 

longitudinales afin de voir les associations à long terme de la victimisation et de 

l' agression sur la problématique de l' intimidation. Aussi, il serait intéressant de 

poursuivre l'évaluation de la prévalence de l'intimidation et du risque de décrochage 

scolaire auprès de la population québécoise afin d' avoir un portrait plus global de ces 

problématiques au Québec et plus d'éléments de comparaison pour les recherches 

futures. 

Aussi, les résultats de ce mémoire permettent d' apporter une compréhension des 

interactions entre la problématique de l' intimidation et du risque de décrochage scolaire. 

Les variables associées aux faits d' être une victime ou un intimidateur sont similaires 

aux variables liées au décrochage scolaire. Toutefois, malgré que l' hypothèse principale 

ne se soit pas avérée concluante, les résultats obtenus permettent de croire qu' il est 

nécessaire d'apporter une attention et des interventions ciblées auprès des élèves 

victimes d' intimidation ainsi qu'auprès des élèves intimidateurs afin de favoriser la 

persévérance scolaire. En effet, certaines analyses ont révélé que les victimes 
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d'intimidation fréquentes sont associées à un plus grand risque de décrochage que les 

non-victimes et les intimidateurs occasionnels et fréquents sont associés à un plus grand 

risque de décrochage scolaire que les non-intimidateurs. Comme il n'existe très peu de 

recherche, notamment aucune québécoise, qui tente d' examiner le lien possible entre 

l'intimidation et le décrochage scolaire, il serait intéressant de chercher à documenter 

davantage ce lien. Aussi, comme ce mémoire n'a pas cherché à en documenter les 

associations, il serait pertinent que les prochaines recherches portent un regard 

particulier sur le lien à faire entre un élève qui est à la fois victime et intimidateur 

(double rôle) et son risque de décrocher de l' école. 

Aussi , lorsqu'il s' agit du lien à faire entre les troubles intériorisés et extériorisés 

de la conduite et le risque de décrochage scolaire, ce mémoire va dans le sens des 

recherches précédentes et permet d' appuyer ces résultats avec une population 

québécoise. En rapportant qu'ils sont plus à risque de décrochage scolaire, cette 

recherche appuie l'importance qui doit être donnée aux interventions liées à la 

prévention auprès des élèves qui présentent des troubles intériorisés (anxiété et 

dépression) et extériorisés (agressivité et délinquance) de la conduite, qu'ils soient 

victimes ou non et intimidateurs ou non. Suite aux résultats de régression qui calculent le 

pourcentage du risque de décrochage scolaire expliqué par une variable, ce mémoire 

appuie particulièrement les recherches qui rapportent l' importance de la dépression et de 

la délinquance comme facteur de risque au décrochage scolaire. Au final, ce mémoire et 
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les orientations qu' il propose se veulent un moyen de mieux cibler les élèves vulnérables 

et ultimement d' améliorer la prévention et les interventions en matière d ' intimidation à 

l' école. 

Limites et forces de la recherche 

Ce mémoire présente des forces et des faiblesses qui doivent être précisées. Tout 

d'abord, il est important de préciser qu'il ne fait qu'explorer les différentes associations 

entre les variables. Sur la base de ces informations, il est impossible de conclure à des 

liens de causalité directe. Aussi, en ce qui concerne l'échantillon utilisé, il faut 

mentionner que malgré le fait qu'il soit composé d'Wl nombre relativement élevé 

d'élèves, il aurait été peut-être encore plus intéressant d'avoir une population plus 

grande puisque les élèves impliqués dans l'intimidation et ceux à risque de décrochage 

scolaire ne représentent qu'une petite proportion de ce groupe. Avec un nombre plus 

élevé de sujets, il y aurait eu plus de données à étudier et ainsi des résultats davantage 

représentatifs et généralisables. Aussi, les groupes (rôles joués dans l'intimidation, 

élèves à risque d'intimidation) ne sont pas homogènes ce qui peut influencer les 

résultats. Cependant, cela est représentatif de la population générale et des éléments ont 

été mis en place afin d'éviter que le manque d ' homogénéité puisse affecter les résultats, 

notamment l 'utilisation d'un test a posteriori lors des analyses de variance. Toutefois, la 

prévalence des élèves intimidateurs. victimes et aux doubles rôles est représentative des 

prévalences retrouvées dans d'autres recherches portant sur l'intimidation. Cependant. 

en ce qui concerne le risque de décrochage, la prévalence est plus faible que celle 
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retrouvée dans les recherches précédentes faites au Québec. Ce résultat peut peut-être 

influencer la suite des analyses de cette étude et ne pas être généralisable à la population 

générale. Aussi, le fait de ne pas avoir testé les élèves au double rôle peut avoir limité les 

résultats associés au risque de décrochage scolaire puisque la littérature place les élèves 

au double rôle comme cumulant, de façon générale, le plus de facteurs de risque. 

Comme mentionné précédemment, il serait intéressant d' explorer davantage l' impact 

d'être à la fois victime et intimidateur sur le risque de décrochage scolaire dans les 

recherches futures. Aussi, comme le sexe a démontré ne pas avoir un impact particulier 

dans l' échantillon, le genre n ' a pas été davantage utilisé dans les analyses. Cependant, 

compte tenu de la documentation scientifique, ce résultat est surprenant. Il aurait été 

intéressant de différencier les garçons et les filles dans les analyses afin de mieux 

comprendre comment les problématiques agissent en fonction des genres. 

En ce qui concerne les instruments de mesure uti lisés, peu de recherches 

documentent le risque de décrochage scolaire à l ' aide du DEMS. le questionnaire de 

dépistage des élèves à risque de décrochage scolaire (Potvin, et al., 2007). Aussi très 

peu utilisent le questionnaire sur l 'intimidation d 'Olweus (1989) au Québec. En ce qui 

concerne le DE}v!.), questionnaire de dépistage des élèves à risque de décrochage 

scolaire (Potvin, et al. , 2007), c 'est un outil dont la validité et la fidélité ont été testées 

auprès d'une population québécoise, ce qui en fait un outil fiable pour cette étude. C'est 

aussi le cas des autres outils d ' évaluation utilisés, sauf pour le questionnaire d'Olweus 
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(1989) qui n'a pas de version validée en français ni testée auprès d 'une population 

québécoise. La traduction utilisée (Gagné, 1996) nsque peut-être de présenter des 

éléments qui affectent la validité et la fidélité de l' instrument. Aussi , tous les 

questionnaires utilisés sont des mesures auto-rapportées par les élèves. Il faut donc 

garder à l'esprit la nature plus subjective des réponses liées aux perceptions des élèves. 

Il serait peut-être intéressant d' investiguer aussi les perceptions des professeurs, des 

intervenants et des parents pour avoir un portrait plus global. Aussi, la composante des 

aspirations scolaires liée au risque de décrochage scolaire semble n'avoir été influencée 

par aucune des variables de l' étude. Il est toutefois surprenant que cette composante ne 

soit aucunement influencée par la victimisation, l' agression et les troubles intériorisés et 

extériorisés de la conduite. Il serait intéressant d' investiguer davantage cette composante 

afin de mieux comprendre les facteurs qui l' influencent. 

Ce mémoire est toutefois intéressant puisqu'il contribue aux connaissances liées à 

deux problématiques scolaires importantes. l'intimidation et le décrochage scolaire. Il 

est original et innovateur. Aussi, il apporte des infonnations pertinentes concernant un 

large échantillon québécois. Il met en évidence que le risque de décrochage est accru 

pour les victimes fréquentes et pour les intimidateurs. Il permet aussi de documenter 

davantage les variables associées à ces deux problématiques et leurs liens avec les 

troubles (i ntériorisées et extériorisés) de la conduite. De plus, il permet d ' appuyer les 
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recherches actuelles qui relient plus particulièrement le risque de décrochage scolaire à 

la délinquance et à la dépression. 



Conclusion 
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Cette recherche avait pour objectif d'explorer les liens éventuels entre la 

problématique de l' intimidation et celle du risque de décrochage scolaire. Avec les 

objectifs ministériels actuels en matière de décrochage scolaire (MELS, 2009b) et le 

projet de Loi 56 (MELS, 2012a) sur l' intimidation en milieu scolaire, une telle étude 

s' avère pertinente et actuelle. Pour mettre en contexte le sujet principal de ce mémoire, il 

importait de bien cibler les élèves impliqués dans ces problématiques. L'analyse de la 

documentation a permis de faire ressortir les définitions associées à l'intimidation et au 

risque de décrochage afin de bien les distinguer des autres problématiques existantes. 

Cette étape était très importante dans le contexte actuel où plusieurs professionnels 

tentent de mettre en place des programmes d' intervention dans les écoles. Il demeure 

important de bien comprendre les phénomènes afin de prévenir et d'intervenir 

efficacement (Beaumont, 2012). Ensuite, l'analyse des variables associées à ces deux 

problématiques (familiale, sociale, personnelle et scolaire) a permis de constater la 

présence de similitudes. Les élèves impliqués dans l'intimidation sont associés à de 

nombreux problèmes liés aux aspects scolaires comme par exemple: les difficultés au 

niveau du rendement (résultats scolaires en français et en mathématique); l' absentéisme 

scolaire et les mauvais comportements à l'école (Beran & Lupart, 2009; Beran, et al. , 

2008 ; Konishi , et al. , 2010; Nansei et al. , 2001 ; Perry, et al. , 2001; Skues, et al. , 2005 ; 

Stavrinides, et al. , 20 Il; Totura, 2007). Aussi , il est ressorti que l'intimidation et 
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le risque de décrochage scolaire sont souvent liés à l'adoption de troubles intériorisés et 

extériorisés de la conduite chez les élèves impliqués (Beaulieu, 2007; Cook, et al. , 2010; 

Craig, et al. , 1998; Klomek, et al. , 2007; Lepage, et al. , 2006; Olweus, 1994; Smith, 

2004). Face à ces constats et suite à une lecture de ce qui a été fait en recherche, une 

question s'est posée: l'implication dans l' intimidation peut-elle mener à un risque accru 

de décrochage scolaire? Il était attendu que les victimes et les intimidateurs seraient 

associés au risque de décrochage scolaire. Les analyses statistiques ont permis de faire 

ressortir des liens entre les fréquences de victimisation et d ' intimidation et le risque de 

décrochage scolaire. Les victimes fréquentes seraient, en outre, plus à risque de 

décrocher que les victimes occasionnelles et les non-victimes. Aussi, les intimidateurs 

occasionnels et fréquents seraient plus à risque de décrocher de l'école que les non­

intimidateurs. Encore une fois , et en lien avec la littérature (Fortin, et al. , 2004; Gagné & 

Marcotte, 2010; Gagné, et al. , 2011; Quiroga, et al. , 2006; Vitaro, et al. , 2001), il était 

aussi attendu que les troubles intériorisés et extériorisés de la conduite seraient associés 

au risque de décrochage scolaire. Les analyses faites dans cette étude allaient dans ce 

sens. De plus, il est ressorti que ces troubles expliquent une proportion du risque de 

décrochage scolaire. En effet, les analyses ont montré que la délinquance et la 

dépression sont les deux troubles de la conduite les plus associés à ce risque. Ce qui, de 

façon générale, soutient ce que les recherches avançaient. Un autre objectif de ce 

mémoire était d ' analyser la fonction possiblement modératrice de l' intimidation dans le 

lien entre les troubles intériorisés et extériorisés de la conduite et le risque de décrochage 

scolaire afin de vérifier si la victimisation ou l' agression auraient tendance à augmenter 
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ce nsque. Toutefois, les résultats obtenus n'ont pas permis de démontrer ce lien. En 

analysant les dimensions du risque de décrochage scolaire, il est même ressorti que chez 

un élève qui présente des troubles extériorisés de la conduite, l'implication de ses 

parents dans les activités touchant l' école est plus faible s ' il est non-victime que s'il est 

victime d ' intimidation. L'intimidation ne semble donc pas avoir d'impact sur les liens 

entre les troubles de la conduite et le risque de décrochage scolaire. Par contre, il est 

possible de suggérer que l'implication dans la problématique de l' intimidation est une 

voie par laquelle peut s' exprimer un trouble de la conduite et ainsi, possiblement 

influencer indirectement le risque de décrochage. Aussi, il n ' en demeure pas moins que 

cette étude n' est qu'un premier pas sur la voie des recherches québécoises pouvant 

porter sur les éventuels liens entre l'implication des élèves dans l'intimidation et le 

risque de décrochage scolaire. 

Ce mémoire se distingue par l' originalité de son sujet. En effet, il s'agit d'une 

des rares études qui explorent les liens entre la victimisation, l' intimidation, le risque de 

décrochage scolaire et les troubles de la conduite. Aussi , il utilise plusieurs instruments 

de mesure reconnus et dont les qualités psychométriques sont élevées. Il est intéressant 

de soulever le fait qu'il utilise un instrument de mesure réalisé au Québec: le DEMS, un 

questionnaire de dépistage des élèves à risque de décrochage scolaire (Potvin, et al. , 

2007). De ce fait, il a permis d ' identifier 60 élèves (12,5 %) de l'échantillon qui 

présentaient un risque de décrochage passant de léger à sévère. De plus, le logiciel et le 
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guide du CTREQ associé à cet outil propose des stratégies et des programmes 

d'interventions ciblés en fonction des quatre types d' élèves à risque (le type « peu 

intéressés/peu motivés »; le type «dépressifs »; le type «conduites antisociales 

cachées » et le type « problèmes de comportement») ce qui rend l' outil encore plus 

complet et utile. 

Ce mémoire permet de combler, en partie, un manque au niveau du domaine de 

recherche et contribue aux connaissances actuelles concernant l'intimidation et le risque 

de décrochage. De plus, comme d'autres recherches l' ont fait précédemment ( Fortin, et 

al., 2004; Gagné & Marcotte, 2010; Gagné, et al. , 2011; Quiroga, et al. , 2006; Vitaro, et 

al., 2001), cette étude attire l ' attention sur la vulnérabilité des élèves présentant des 

comportements de délinquance et de dépression et appuie ainsi la prévention et les 

interventions réalisées en milieu scolaire, auprès de ces élèves. Il serait, en outre, 

pertinent de faire des études longitudinales auprès des élèves victimes ou intimidateurs 

présentant de nombreux symptômes de dépression et des comportements de délinquance 

pour en faire ressortir non seulement le risque de décrochage scolaire, mais aussi les 

impacts sur les autres sphères de leur vie (famille, relation sociale, etc.). Aussi, il serait 

intéressant de faire des études longitudinales portant sur les élèves qui ont présenté un 

risque de décrochage au début du secondaire afin d ' analyser leur cheminement (ont-il 

décroché de l'école ou pas?) et analyser davantage les éléments qui ont contribué à la 

persévérance scolaire de ceux qui ont obtenu leur diplôme d' étude secondaire. Au final , 
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cette étude et les orientations qu ' elle propose, visent à mIeUX cibler les élèves 

vulnérables et à améliorer la prévention et les interventions en matière de troubles de la 

conduite, d' intimidation à l' école et de risque de décrochage scolaire. En ce sens, il 

serait essentiel de mettre en place des systèmes efficaces et innovants de repérage en 

matière d' intimidation dans les écoles (particulièrement pour les actes d' intimidation 

indirecte qui passent souvent plus inaperçus) en passant par les intervenants, le 

personnel enseignant, le personnel de l' école et les élèves. Il faut absolument que chaque 

acte d'intimidation soit dénoncé et pris au sérieux. Il importe aussi d' améliorer la 

communication avec les parents des élèves impliqués dans l' intimidation (victime et 

intimidateur) afin qu'ils soient informés des interventions mises en place et que leur 

implication soit mobilisée. Il n' est pas exclu non plus d ' encourager la mise en place de 

programme d' intervention auprès des victimes et des intimidateurs et d ' encourager les 

stratégies de réparation de l' intimidateur envers la victime. 

L'actualité et les orientations gouvernementales démontrent l'importance d ' agir 

en ce qui concerne l' intimidation au secondaire. L'établissement d ' un environnement 

scolaire sain pendant tout le déroulement des études est important pour chacun des 

élèves afin de favoriser leur persévérance scolaire ainsi que leur bien-être psychologique 

et physique. C'est pourquoi ce mémoire a tenté d'explorer les liens entre l' intimidation 

et le risque de décrochage scolaire. Toutefois, le risque de décrochage scolaire n' est 

qu ' un élément parmi tant d ' autres étant associé à l' intimidation. Cette problématique, 
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lourde de conséquences, mérite une attention particulière afin de trouver des solutions 

concrètes pour venir en aide aux élèves impliqués et que cesse définitivement cette 

forme de violence dans les écoles. 
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